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Nos réalisations en 2023

 
Nous sommes présents dans 5 pays

 
Nous soutenons 8 projets 

 
Le nombre de bénéficiaires  

est de plus de 70.000 enfants et femmes

 
Le budget d’aide en 2023 est de 459.402 €

 
Plus de 4.000 enfants ont accès à la scolarité

 
Plus de 30.000 enfants et femmes 

bénéficient de soins médicaux

 
Plus de 400 jeunes bénéficient  
de formations professionnelles

 
Vous êtes 5.580 donateurs à nous soutenir 

Nous avons reçu 4 legs en 2023

Editorial
À l’occasion de la plus récente cérémonie de 
remise de son Prix bisannuel, la Fondation Sœur 
Emmanuelle , étroitement liée à notre associa-
tion, est allée à la rencontre de la Fondation Folon, 
espace muséal dont l’une des salles est dédiée 
aux vingt aquarelles de l’artiste illustrant les droits 
fondamentaux proclamés par la Déclaration univer-
selle des Droits de l’Homme, dont on fêtait en 2023 
les 75 ans. Par son art et son talent, Folon s’est 
mis au service de la dissémination des Droits de 
l’Homme auprès de ses contemporains. La vie de 
Sœur Emmanuelle et son témoignage porté jusqu’à 
nous en sont to ut entiers une imprégnation.
La reconnaissance des Droits de l’Homme fut 
chez Sœur Emmanuelle le moteur et la finalité de 
l’engagement. Nous restons interloqués devant sa 
capacité d’indignation au bout de ses forces face 
à l’injustice et au dénuement. Ce qui la révoltait 
le plus était l’indifférence. En regardant droit dans 
les yeux, elle venait témoigner pour que chacun 
éveille sa conscience.
Sans jamais désespérer, elle a fait sienne la pro-
fession de foi de Mah moud Sh abistari, poète per-
san : « Fends le cœur de l’homme, tu y trouveras 
un soleil ». Jean Michel Folon s’en est inspiré pour 
dédier à Sœur Emmanuelle l’une de ses plus belles 
aquarelles.
Quinze ans après sa mort, on fait le constat poi-
gnant des similitudes entre les écrits de Sœur 
Emmanuelle puisant aux sources de ses luttes et 
la Déclara tion universelle des Droits de l’Homme 

plus que jamais d’actualité. Tous les êtres humains 
naissent libres et égaux en dignité et en droit . Il faut 
apprendre à nos enfants à aimer à travers les diffé-
rences de religion, de naissance, de nationalité, de 
couleur de peau. Tout individu a droit à la vie, aux 
soins, à l’hygiène, à la sûreté de sa personne, ne 
peu t être tenu en esclavage ou en servitude.
Tous les enfants ont droit d’aller à l’école pour accé-
der à un travail et gagner leur vie afin de devenir 
des hommes debout. Ils ont droit à un logis décent. 
Il y a trop de femmes battues, trop de maternités 
successives épuisantes : la maternité et l’enfance 
ont droit à une aide et une assistance spéciales.
Pour Ezzat, animateur aubidonville, ce que Sœur 
Emmanuelle donnait de meilleur auxchiffon niers, 
c’était son sourire : « Ibtisam (le sourire), c’est ça 
dont l’homme a soif : jetez luicent livres d’argent, 
ça ne vaut rien ; donnez lui dix piastres avec un 
sourire, avec votre cœur, vous l’avez enrichi.  » 
Ezzat ajoute : « Ibtisam, ihtisam (le sourire, c’est le 
respect) ». Pour Sœur Emmanuelle, nous sommes 
là pour aimer ! Quand on aime, on respecte l’autre 
dans ses droits et sa dignité.
Le rapport annuel que vous avez entre les mains 
se donne pour objet de procurer une information 
sur l’action que mènent grâce à vous, nos dona-
teurs, les « Soeur Emmanuelle » d’aujourd’hui dans
cinq régions du monde.

Robert de Mûelenaere,  
Président



Nepal

Child Protection Centers and Services (CPCS)
Depuis 2002, CPCS s’engage et protège les enfants en situations de rue et à risques au Népal. De nombreux facteurs poussent les 
enfants vers la rue (les catastrophes naturelles, la rupture familiale, la pauvreté, la violence domestique, les aspirations à des emplois 
bien rémunérés ou à l’accès à une éducation gratuite, ainsi que les rêves d’une vie plus facile en ville). Ils migrent de leurs villages 
vers les grandes villes du Népal, où ils se retrouvent souvent dans la rue, exposés à divers dangers, notamment la toxicomanie, 
l’exploitation, la criminalité, la discrimination, l’intimidation, la détention illégale et les maladies sexuellement transmissibles. 

Soudan du Sud

Holy Trinity Peace Village Kuron (HTPVK)
Ce projet a été lancé en 1999 par Monseigneur Taban, qui nous a malheureusement quitté le 1 novembre 2023. Il avait 
fort heureusement entretemps mis en place une structure solide qui continue à gérer au quotidien le projet. Nous y 
soutenons les 2 écoles Sint Thomas (primaire et secondaire). 

Le programme CPCS fonctionne sur trois niveaux :
• La Prévention (avant et pendant la vie dans la rue) : Ce 
niveau implique une gamme d’interventions visant à prévenir 
et à dissuader les enfants d’entrer dans des situations de 
rue. Il comprend : des mesures visant à empêcher les 
enfants de se retrouver dans la rue et sensibiliser le 
grand public, les familles, les autorités et les enfants 
eux-mêmes aux réalités de la vie dans la rue, y compris 
ses causes, ses dangers, ses aspects et ses conséquences.
• La Réduction des risques (pendant la vie dans la rue) : 
Ce niveau adopte une perspective à court terme, en mettant 
l’accent sur des actions immédiates visant à réduire les 
dangers associés à la vie dans la rue. L’objectif est de 
fournir un soutien et une protection aux enfants déjà 
en situation de rue, en veillant à leur sécurité et à leur 
bien-être dans la mesure du possible.
• La Réhabilitation sociale (après la vie dans la rue) : Ce 
niveau adopte une perspective à moyen terme, en mettant 
l’accent sur la réintégration progressive et éventuelle des 
enfants dans la société. L’accent est mis sur la fourniture 
des ressources, des opportunités et du soutien nécessaires 
pour que les enfants reconstruisent leur vie au-delà de 
l’environnement de la rue, favorisant leur intégration 
sociale, leur éducation, leur formation professionnelle 
et leur bien-être global.
En 2023, CPCS a pu focaliser sur la réhabilitation des jeunes. 
Un programme de formation conséquent a été mis sur pied. 
En plus du travail dans les centres régionaux de Dolakha, 

Sindhuli, Morang ou Godawari, un suivi en famille permet de 
soutenir l’enfant chez lui, et éviter qu’il parte vivre dans la rue.
Chiffres 2023 : Les centres régionaux : 42.407 repas/
collations ont été distribués aux enfants fréquentant le cours 
quotidien,1243 consultations de santé pour 29.191 enfants 
dans les différents centres, 70.308 enfants ont reçu un soutien 
médical. Programme de réhabilitation : 93 nouveaux enfants 
ont été inscrits au programme, 59 réunifications familiales pour 
enfants/jeunes, 131 visites familiales pour enfants/jeunes. 
Programme de réduction des risques  : 1607 enfants ont 
été soignés en interne, 1668 enfants en externe, 44 visites en 
prison et 47 visites en garde à vue, 30 réunions avec la police, 
1022 enfants ont assisté à 50 sessions de sensibilisation sur 
les questions juridiques et 27 programmes de sensibilisation 
ont été menés avec le public.

Site internet : cpcs.international

Les deux écoles fonctionnent très bien, même si elles ont 
été obligées de fermer plus tôt que prévu en raison d’une 
pénurie de nourriture. Plus de 40 nouveaux élèves de Boma 
ont été inscrits en 2023, ce qui est un indicateur clair de 
l’amélioration des relations entre les communautés de 
Kapoeta et de Boma. Dans un pays miné par les conflits 
entre communautés, il s’agit assurément d’une excellente 
nouvelle. L’école primaire a accueilli 414 enfants (266 
garçons et 148 filles), alors que l’école secondaire a 
poursuivi sa croissance en passant de 74 à 118 élèves 
(92 garçons et 26 filles). De nouveaux blocs sanitaires et 
un nouveau dortoir ont été érigés, tout comme un nouveau 
bloc de 3 classes. De nombreux travaux d’entretien sont 

également menés chaque année, pour s’assurer du maintien 
en bon état des infrastructures existantes.

Site internet : www.kuronvillage.net



Egypte

Asmae Egypte, projet PEACE
Le projet a pour objectif de renforcer les services sociaux et les mécanismes de protection des enfants marginalisés 
vivant dans les quartiers de chiffonniers de Manshiet Nasr, Ezzbet el Nakhl et El Marg. L’action cible les enfants, les 
enseignants, la direction des écoles, leurs familles et la communauté environnante.

Burundi

Centre Ruhuka Kibondo (Centre de Socialisation)
Environ 3.000 enfants vivent dans le bidonville de Buterere, en périphérie de Bujumbura. Ce pays est l’un des plus 
pauvres du monde, et fait face à de nombreux défis en matière de protection de l’enfance. Comme souvent, ils sont 
les plus touchés par la pauvreté, la violence et les conflits politiques qui ont secoué la région. 

Lekaa
Objectif général : Fournir un environnement favorable aux enfants, aux jeunes et à leurs familles (en particulier les 
plus nécessiteux) pour qu’ils apprennent, s’expriment et participent positivement au sein de leur communauté.

Dans ce contexte difficile, des enfants se retrouvent 
contraints de vivre dans la rue, cherchant des moyens 
de subsistance parmi les déchets et les rebuts des 
décharges. Ces enfants en situation de rue sont exposés 
à de nombreux dangers, notamment l’exploitation, la 
violence et la négligence. Sans accès à l’éducation et aux 
soins de santé, leur avenir est souvent incertain. Face à 
cette réalité alarmante, UCBUM et CPCS ont décidé 
de lancer le centre de socialisation «Ruhuka Kibondo» 
en 2021 pour soutenir ces enfants vulnérables. Ce 
centre offre un espace sécurisé où les enfants peuvent 
trouver refuge, recevoir de la nourriture, des soins de 
santé de base et un soutien éducatif. En fournissant une 
alternative à la vie de rue et à la violence, le centre vise 

à réintégrer ces enfants dans la société et à leur offrir un 
avenir meilleur. Bien qu’il y ait peu d’organisations actives 
dans cette zone spécifique, notre capacité d’accueil est 
limitée à 40 places. 

Des formations à la protection et des ateliers de 
sensibilisation aux droits de l’enfant sont animés 
auprès des communautés, des enfants et des jeunes. 
Deux associations locales, Life Vision for Development et 
Egyptian Association for Comprehensive Development, 
mènent les activités de terrain. Ces associations sont 
formées et encadrées par nos collègues d’Egypte. Les 
activités prévues en 2023 se sont déroulées comme planifié, 
et des formations activités de coaching supplémentaires 
ont été organisées (formation sur l’animation de sessions 
de sensibilisation pour les enfants et une formation pour 
améliorer la compréhension mentale et émotionnelle des 
enfants). De nouvelles activités ont été mises en œuvre sur 
les six derniers mois concernant les enfants et continueront 

en 2024. Ainsi des « enfants ambassadeurs » ont été formés 
afin de mener des sensibilisations dans leurs écoles. Par 
ailleurs, la prise en charge des enfants les plus vulnérables 
a également été renforcée grâce à la mise en œuvre de 
séances d’accompagnement psychosocial individuelles. 

Bénéficiaires au 31 décembre 2023 : 951 enfants 
et adolescents âgés de 6 à 17 ans , 61 professeurs et 
55 professionnels des écoles (membres des Comités 
de Protection de l’Enfance et travailleurs sociaux), 
38 éducateurs des deux partenaires locaux et 2 membres 
du management, 787 parents, 21 leaders communautaires 
et 4 écoles (primaires, mixtes, et préparatoires).

Site internet : www.asmae.fr

Le projet concerne la création d’espaces d’apprentissage 
et d’opportunités pour les enfants, les jeunes et leurs 
familles dans 2 associations dans les districts de 
Maasarah et Mattaria afin de leur fournir des outils et des 
pratiques pour améliorer leur qualité de vie aux niveaux 
économique, social et éducatif.  

Les objectifs pour 2023 : 1. Permettre aux enfants de 9 à 
12 ans de développer leurs capacités d’expression libre, de 

pensée critique, de créativité et de lecture (235 bénéficiaires) 
2. Renforcer la capacité des jeunes de 12 à 18 ans à réaliser 
leur estime de soi et leur attention à la société  (45 jeunes 
actifs) 3. Donner aux jeunes de 18 à 35 ans les moyens 
d’améliorer leur communauté locale par leur implication au 
sein des association locales  4. Renforcer les capacités des 
deux associations locales pour leur permettre de travailler 
avec les enfants, les jeunes et leurs mères en vue d’améliorer 
leur environnement économique, social et éducatif.



République Démocratique du Congo

Oser la Vie
Créée en 2004, Oser La Vie milite et s’implique dans la protection de l’enfant. L’asbl accompagne vers l’autonomie les 
enfants vulnérables, particulièrement ceux accusés de sorcellerie. Cette autonomie passe par une éducation formelle ou 
informelle, puis une réinsertion professionnelle. 

Juka Utante
Juka Utante contribue à l’amélioration des conditions socio-économiques des filles mères et des femmes vulnérables dans 
la ville de Mbujimayi (Kasaï Oriental). Elles sont soutenues en alphabétisation, dans la formation socioprofessionnelle en 
couture, en technique d’élevage, en boulangerie et en agriculture. Ces femmes sont ensuite équipées en outils de travail 
(une machine à coudre, tissus et fil) afin d’assurer leur auto-prise en charge. Juka Utante aide aussi les enfants orphelins 
via les familles d’accueil pour l’éducation, via des parrainages depuis le Canada. 

Soutenons-Nous
Ce projet agro-pastoral se situe dans la périphérie de Kinshasa, à N’Sele. Le projet s’est développé de la manière 
suivante: développement d’une porcherie accueillant 60 porcs et replantation des arbres fruitiers et légumes, suite à 
un feu de brousse en 2021. Soutenons-Nous a créé une coopérative avec les jeunes femmes et garçons vivant dans la 
précarité qui sont partie-prenantes dans le fonctionnement.

Pour son bon fonctionnement, Oser la Vie a une solide 
équipe composée d’une coordinatrice, qui organise les 
activités de l’association, un chargé des projets, une 
superviseuse pour la maison Mama Emmanuelle et une 
équipe d’éducateurs très dynamique et dévouée. La maison 
Mama Emmanuelle permet d’accueillir une dizaine de 
jeunes qui n’ont pas de famille d’accueil, et reste un point 
central de rencontre entre tous les jeunes et l’équipe. Plus 
de 80 enfants sont soutenus scolairement et passent 
régulièrement après l’école à la « maison » pour faire 
leurs devoirs. Les parrainages obtenus lors des 20 km 
de Bruxelles 2023 ont permis la réalisation de quelques 
travaux d’aménagement :

-	 Du carrelage a été posé dans plusieurs pièces 
(cuisine, grande salle et dortoirs)

-	 Ajout de 3 toilettes, 2 douches et 2 blocs éviers
-	 Achat d’équipements (armoire pour les enfants, 

placards pour la cuisine, 3 matelas, …).

Site internet : www.oserlavie.org

Dans les environs de Mbujimayi il y a plusieurs mines de 
diamant et il y a beaucoup de filles et femmes forcées 
d’y travailler par manque de soutien financier dans leurs 
familles respectives. Elles sont exploitées sexuellement et 
exposées aux travaux lourds pour leur survie. En plus des 
séquelles psychologiques, elles sont exposées au risque 
des MST. Le projet de formation socioprofessionnelle en 
couture a démarré en 2019. En 2023, 60 filles ont été 
formées en couture. Ces filles travaillent maintenant 

à leur compte et ne se rendent plus dans les mines 
de diamant. A cela s’est ajouté en 2023 un autre projet. 
Des femmes vulnérables ont été formées en technique 
d’élevage des lapins et des clapiers ont été distribués, 
avec 30 paires des lapins, les produits pour les soigner et 
l’assistance d’un vétérinaire. Cela leur permet d’avoir de 
la viande à manger et de vendre d’autres lapins pour faire 
face à certains besoins du ménage.

Site internet : www.jukautante.org

Nous leur donnons les produits de la ferme qu’ils vont 
revendre en gardant le bénéfice, cela leur permettant 
de se créer une source de revenu. Une unité de 
transformation a été construite pour la transformation en 
viande et charcuterie. En 2023, un forage d’eau de 35m 
de profondeur, avec un château d’eau, deux citernes de 
2500m3 et un hydrophore (qui fait monter de l’eau) a 
été installé. Celui-ci permet d’avoir de l’eau pour l’unité 

de transformation. Comme cette eau est propre pour la 
consommation, il y a certains habitants du quartier qui 
viennent aussi s’y ravitailler. Nous avons ainsi résolu 
deux problèmes : celui de l’unité de transformation et 
celui des habitants du quartier pour les épargner de 
certaines maladies comme la dysenterie, la typhoïde, 
la malaria, etc…



Nos actions en Belgique : 
 

Animations dans les écoles, ou groupe de catéchisme. 
Nous avons eu le plaisir de mener des animations au Val Notre-Dame, au Lycée Sœur Emmanuelle à 
Anderlecht mais aussi dans d’autres écoles, afin de transmettre aux plus jeunes générations le message que 
nous a laissé Sœur Emmanuelle, et expliquer les magnifiques projets que nous soutenons en Afrique et en 
Asie. Nous avons été également invité par les Jeunesses Musicales à participer à « Ma voix, mes droits » à 
Namur. Ce ne sont pas moins de 20 écoles qui participent à une journée autour des droits des enfants.  Si 
vous souhaitez réaliser une animation dans votre école, groupe de catéchisme, mouvement de jeunesse, ... 
n’hésitez pas à nous contacter ! info@soeuremmanuelle.be

Les 20 km de Bruxelles,  
bravo à notre équipe Yalla !
En 2023, 50 coureurs et marcheurs, de 12 à 
84 ans, ont participé aux 20km de Bruxelles au 
profit de notre projet Oser La Vie à Kinshasa. 
Grâce aux parrainages, 7.000 € ont été récoltés 
et utilisés afin d’améliorer les conditions 
d’accueil des jeunes de la maison Mama 
Emmanuelle. MILLE MERCIS aux participants et 
aux parrains. Vous avez été formidables !

Yalla for Children ! 
Yalla for Children est une action de défis parrainés (marche, course à pied ou vélo) réalisée au profit de notre 
association. Entre autres différentes initiatives, le lycée Sœur Emmanuelle a organisé une marche parrainée à 
la veille des congés de Pâques. Ils ont ainsi contribué à hauteur de plus de 4.000 € à l’aide apportée au projet 
du Népal, plus spécifiquement le centre de Dolakha. Cette initiative Yalla for Children peut s’organiser dans 
le cadre scolaire, le monde de l’entreprise, les mouvements de jeunesse, groupes de catéchisme, … Vous 
retrouverez toutes les informations utiles sur notre site sous l’onglet « Nous soutenir / Yalla for Children ». Il 
vous reste des questions ? Contactez-nous via info@soeuremmanuelle.be

Concert symphonique à Nivelles au profit de notre 
association
Chaque année depuis 2022, un concert symphonique en la 
Collégiale Sainte Gertrude à Nivelles est organisé au profit de 
notre association. En 2023, plus de 1000 € ont été récoltés lors de 
ce concert de grande qualité. Nous remercions les organisateurs 
d’avoir choisi notre association pour la troisième année consécutive.
La date du concert cette année est le 1er aout 2024 à 20h. 
Vous trouverez les informations sur l’affiche ci-contre. Nous 
vous y attendons nombreux !



Composition de l’association
L’association est composée des personnes sui-
vantes :
Le Conseil d’Administration (bénévoles non 
rémunérés)

•	 Robert de Mûelenaere (Président)
•	 Stany Geerinckx (Secrétaire)
•	 Laurent Puissant Baeyens (Trésorier)
•	 Geneviève Lefèvre
•	 Barbara Smet
•	 Michel Liégeois

	 L’équipe en 2023
•	 Christophe Etien
•	 Cathy Aerts

	

Finance
Le financement de l’ensemble de nos activités se fait grâce à la générosité de nos donateurs via des 
dons, des legs et la participation aux événements.
Nos principes de financement sont basés sur la transparence. Nos comptes sont contrôlés chaque 
année par un organe externe et sont disponibles et consultables sur demande. 
Les soutiens aux projets sont déterminés sur base d’une analyse de leurs besoins en association avec 
les responsables locaux. Ces budgets sont ensuite discutés et décidés en conseil d’administration. 
Chaque projet soutenu est suivi de manière régulière, cela nous permet d’évaluer les dépenses annuelles 
en étroite collaboration avec les différents responsables locaux. Ce suivi nous permet de répondre rapi-
dement à leurs besoins spécifiques en cas d’urgences ou d’évènements exceptionnels.

Evènements 
et divers

3%
Legs et 
divers*

28%

Dons
69%

Frais généraux
et administratif

8%

Communication
et sensibilisation 

13% Projets
et suivi 

de projets
79%

Burundi
2%

RD Congo
11%

Soudan du Sud
32%

Egypte
16%

Népal
39%

Total des dépenses en 2023 : 580.613 €

Total des recettes* en 2023 : 394.152€

* �L’association bénéficie chaque année de legs plus ou moins 
importants. Afin de pouvoir offrir une visibilité de minimum 
3 ans aux projets qu’elle soutient, elle a constitué une réserve 
permettant de couvrir ses engagements lors des années où les 
legs sont plus faibles, comme en 2023.



Pour moi, le plus important est d’aimer. 
Aimer, c’est faire le bien des personnes autour de nous. 
On n’est jamais aussi heureux que lorsque l’on donne 
du bonheur à quelqu’un d’autre.  Soeur Emmanuelle

Sœur Emmanuelle Belgium 
43 rue de la Charité, 1210 Bruxelles

T: +32 (0)483 303 809 
info@soeuremmanuelle.be

www.soeuremmanuelle.be
lesamisdesoeuremmanuelle
amissoeuremmanuelle

Nous soutenir : 

BE60 0682 4878 9970

Tout don de 40 € ou plus est déductible 
fiscalement et vous permet de récupérer 
jusqu’à 45% du montant de votre don.

Vous souhaitez associer une célébration ou un évènement à notre association ?

Si vous souhaitez associer une célébration à notre cause tel qu’un baptême, une communion, un 
mariage, un enterrement ou autre, n’hésitez pas à nous contacter. Ces célébrations sont souvent des 
moments importants dans nos vies que l’on souhaite associer à une belle cause pour que les plus 
démunis puissent en bénéficier. Régulièrement, des concerts ou pièces de théâtre sont également 
jouées à notre profit. Nous organisons également de tels événements. Si vous souhaitez associer une 
célébration à notre cause ou organiser un événement, contactez-nous à info@soeuremmanuelle.be

Les legs

Le legs est la transmission d’une partie de ses biens par testament, qui ne prendra effet qu’à son décès. 
C’est une manière de consacrer un montant à une œuvre à laquelle vous croyez. Aujourd’hui, nous 
recevons régulièrement des legs de personnes décidant de consacrer un pourcentage de leur patrimoine 
(aux alentours de 5 à 10%) à notre asbl. Ceci ne lèse pas leurs héritiers directs, et participe activement 
aux financements de nos projets. Pour des personnes n’ayant pas d’héritier direct, la technique du legs 
en duo permet une réduction des droits de succession. Cela permet d’aider l’association par une aide 
financière, et d’augmenter la partie nette perçue par les héritiers. Il est à noter que cette disposition 
n’est plus possible en Flandres. Nous sommes à votre disposition pour répondre à toutes vos questions 
sur le sujet, ou vous aiguiller vers des professionnels. Un notaire conseil peut se déplacer gracieusement 
pour vous aider dans cette réflexion, sur base de votre situation familiale, de votre patrimoine et des 
personnes et associations que vous souhaitez privilégier.

Les dons

Votre soutien est essentiel, merci !




